LA MER QU'ON VOIT ...

Paroles et musique : Jean-Claude GIANADDA
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L A MER QU'ON VOIT DANSER

Paroles e<t musique : Jean-Claude GIANADDA

Disque : Marseille Ensoleiller

1.- Ains " lamer qu’on voit danser” ,
Nous fredonne entre les galets,
Son chant d’amour, son chant d’ été,
D’un nouveau monde ainventer.
Tous les marins, tous lesvaoiliers
Pour découvrir d' autres contrées
Parviennent a se surpasser
Cest le prix delaliberte.

Refrain :
"Lamer qu’on voit danser”
Ouvreun horizon constelle
S aventurer c'est exister.
La mer, sembleinventer
La-haut I’ étoile du berger
L’ éternité.

2.- La-bas, lamer veut déclarer
Avec ses vagues dechainées
Malgré lesrécifs aiguisés
Les Droits del’homme et la Paix.
L’ horizon reste illuminé
Respirer les embrunsiodes,
Caresser les sables dorés,

L’ écologie faut la gagner.



